
RÊVEZ MIEUX - Daniel Bélanger 

Tu m'demandes qui je suis 
Je suis de n'importe où 
Tu m'demandes où je vais 
Je vais très bien 

À questions idiotes, réponses idiotes 
Apprends la leçon 

Tu m'demandes combien j'fais 
Je fais de mon mieux 
Et ce mieux, combien c'est? 
Ce mieux est juste parfait 

Tu veux trop savoir tout sur moi 
Si tu veux tout avoir 
C'que j'n'ai même pas 
Alors va-t'en, va-t'en 

Tu n'demandais qu'une épaule 
Pour t'appuyer dans mon lit 
Dans tes bleus 
Moi, c'était facile dans ma tête 
J'pouvais dormir et peut-être 
Rêver mieux, rêver mieux 

Tu m'demandes comment j'vais 
Je vais dans une vieille auto 
Tu m'demandes où j'irais 
J'irais là où il fait chaud 

Plus chaud qu'en hiver, loin du polaire 
Avec en mon coeur des êtres chers 
Mais tu m'fais parler 
Arrête (arrête, arrête) 

Tu n'demandais qu'une épaule 
Pour t'appuyer dans mon lit 
Dans tes bleus 
Moi, c'était facile dans ma tête 



J'pouvais dormir et peut-être 
Rêver mieux 

Tu n'demandais qu'une épaule 
Pour t'appuyer dans mon lit 
Dans tes bleus 
Moi, c'était facile dans ma tête 
J'pouvais dormir et peut-être 
Rêver mieux, rêver mieux 

POUR UN INSTANT - Serge Fiori 

Pour un instant, j'ai oublié mon nom 
Ça m'a permis enfin d'écrire cette chanson 

Pour un instant, j'ai retourné mon miroir 
Ça m'a permis enfin de mieux me voir 

Sans m'arrêter j'ai foncé dans le noir 
Pris comme un loup qui n'a plus d'espoir 

J'ai perdu mon temps à gagner du temps 
J'ai besoin de me trouver une histoire à me conter 

Pour un instant, j'ai respiré très fort 
Ça m'a permis de visiter mon corps 

Des inconnus vivent en roi chez moi 
Moi qui avait accepté leurs lois 

J'ai perdu mon temps à gagner du temps 
J'ai besoin de me trouver une histoire à me conter, Iyah 

Aah-ah, aah-ah 

Ahh 

Ahhhh 

Ahhhhh 

Pour un instant j'ai oublié mon nom 
Ça m'a permis enfin d'écrire cette chanson 

LE COEUR EST UN OISEAU - Richard Desjardins 



Par-delà les frontières 
Les prairies et la mer 
Dans les grandes noirceurs 
Sous le feu des chasseurs 

Dans les mains de la mort 
Il s'envole encore 
Plus haut Plus haut 
Le cœur est un oiseau 
Dans les yeux des miradors 
Dans les rues de nulle part 
Au milieu des déserts 
De froid, de faim et de fer 
Contre la tyrannie 
Il refait son nid 

Plus chaud, Plus chaud 
Le cœur est un oiseau 
Plus chaud, Plus chaud 
Le cœur est un oiseau 

Ce n'était qu'un orage 
Ce n'était qu'une cage 
Tu reprendras ta course 
Tu iras à la source 
Tu boiras tout le ciel 
Ouvre tes ailes 

Liberté (x6) 

L’AIGLE NOIR - Marie Carmen 

Un beau jour ou peut-être une nuit 
Près d'un lac je m'étais endormie 
Quand soudain, semblant crever le ciel 
Et venant de nulle part 
Surgit un aigle noir 

Lentement, ses ailes déployées 
Lentement, je le vis tournoyer 
Près de moi, dans un bruissement d'ailes 
Comme tombé du ciel 
L'oiseau vint se poser 



Il avait les yeux couleur du Nil 
Et des plumes aux couleurs de la nuit 
À son front, brillant de mille feux 
L'oiseau roi couronné 
Portait un diamant bleu 
De son bec, il a touché ma joue 
Dans ma main, il a glissé son cou 
C'est alors que je l'ai reconnu 
Surgissant du passé 
Il m'était revenu 

Dis l'oiseau, oh dis, emmène-moi 
Retournons au pays d'autrefois 
Comme avant, dans mes rêves d'enfant 
Pour cueillir en tremblant 
Des étoiles, des étoiles 

Comme avant, dans mes rêves d'enfant 
Comme avant, sur un nuage blanc 
Comme avant, rallumer le soleil 
Être faiseur de pluie 
Et faire des merveilles 

L'aigle noir dans un bruissement d'ailes 
Prit son vol pour regagner le ciel 

Ahhhh…ah.......titida lalala 

TENIR DEBOUT - Fred Pellerin 

Ma tête soliloque sous la semelle de mes bottes 
Quand elles se frottent aux pavés des ruelles 
On m'a dit que le doute, c'est le bon Dieu qui clignote 
Mais ma foi est fébrile comme une chandelle 
La foule est ventriloque, à couvert on chuchote 
C'est dans la pénombre que la lumière est belle 
C'est dans la pénombre que la lumière est belle 

Une nuit ou une vie cerne mes yeux déjà flous 
Aux reflets vert-de-gris et cruels 
Le sel des glaciers sur la couleur de mes joues 
Même si personne ne nous cherche querelle 
Et la gorge qui rit, et les mains dans la boue 



C'est dans le brouillard qu'une rencontre est belle 
C'est dans le brouillard qu'une rencontre est belle 
Alors j'apprends à me tenir debout 
Oui j'apprends à me tenir debout 
Je n'ai rien contre personne et je tendrai l'autre joue 
J'apprends à me tenir debout 

Et puis une défaite qui vaut toutes les victoires 
Quand nos propres désirs nous ensorcèlent 
Parfois l'âme se rachète en se servant à boire 
Je n'ai pourtant rien d'un criminel 
Et Amélie qui demande si on rêve ou si on dort 
C'est dans le silence qu'une réponse est belle 
C'est dans le silence qu'une réponse est belle 

Alors j'apprends à me tenir debout 
Oui j'apprends à me tenir debout 
Je n'ai rien contre personne et je tendrai l'autre joue 
J'apprends à me tenir debout 

Oui j'apprends à me tenir debout 
Oui j'apprends à me tenir debout 
Je n'ai rien contre personne et je tendrai l'autre joue 
J'apprends à me tenir debout 

QUAND ON AIME ON A TOUT - Alex Nevsky 

Pa-la-pa-pa-laaaa 
Ouh-ouh-ouh-ouh-ouh 
Ouh-ouh-ouh-ouh-ouh, ouh-ouh 
Pa-la-pa-pa-laaaa 
Ouh-ouh-ouh-ouh-ouh 
Ouh-ouh-ouh-ouh-ouh, ouh-ouh 
Pas besoin d'avoir 
L'océan dans la cour 
Quand on est en amour 
Pas besoin de faire 
Ce qu'on attend de nous 
Quand on aime, on a tout 
Pa-la-pa-pa-laaaa 
Ouh-ouh-ouh-ouh-ouh 
Ouh-ouh-ouh-ouh-ouh, ouh-ouh 
Pa-la-pa-pa-laaaa 
Ouh-ouh-ouh-ouh-ouh 



Quand on aime, on a tout 
Pas besoin d'avoir 
Le condo dans la tour 
Son tour à la Lotto 
La peau qu'on parcourt 
Paysages à vélo 
Et le cœur au galop 
Pa-la-pa-pa-laaaa 
Ouh-ouh-ouh-ouh-ouh 
Ouh-ouh-ouh-ouh-ouh, ouh-ouh 
Pa-la-pa-pa-laaaa 
Ouh-ouh-ouh-ouh-ouh 
Quand on aime, on a tout 
Et si on prenait le temps de 
S'offrir ce qu'il y a de tendre 
(Pourquoi pas? 
Pourquoi pas?) 
Et si on prenait le temps de 
Choisir le ciel sans l'attendre 
(Pourquoi pas? 
Pourquoi pas?) 

TANT QU’ON AURA DE L’AMOUR - Les cowboys fringants 

Depuis qu'on a lâché prise 
On voit de la couleur dans les zones grises 
Il y a du bon dans la froidure de novembre 
Elle nous permet de nous coller plus ensemble 
Sous une couette, tout nus pas d’bobettes 

Tant qu'on aura de l’amour 
De l'eau fraîche et de l'air pur 
Un toit et puis quatre murs 
Ce sera, la joie dans notre cour 

On apprécie les petites choses 
Trop d'attentes vaines rendent la vie morose 
À c't' heure ci on a le vent dans face en partant 
Ben on s'dit qu'on l'aura dans l'dos en revenant 
Vice et versa, on s'bâdre pu avec ça 

Tant qu'on aura de l’amour 
De l'eau fraîche et de l'air pur 



Un toit et puis quatre murs 
Ce sera, la joie dans notre cour 

On se plaint pas quand y mouille 
C'est ça qui fait pousser nos plants de citrouilles 
L'été on est heureux quand il fait très chaud 
Car le soleil réchauffe nos coeurs d’artichauts 
Comme un "Je t'aime", veux-tu que l'on sème ? 

Tant qu'on aura de l’amour 
De l'eau fraîche et de l'air pur 
Un toit et puis quatre murs 
Ce sera, la joie dans notre cour 

Tant qu'on aura de l’amour 
De l'eau fraîche et de l'air pur 
Un toit et puis quatre murs 
Ce sera, la joie dans notre cour 

CELLE QUI TRACE SA VOIE - Cindy Pinchart 

J’ai longtemps couru vers des bras fermés 
Chercher des preuves d’amour dans des regards baissés 
J’ai cru qu’aimer c’était me taire pour rester 
Rentrer dans les cases pour ne pas déranger 

J’ai appris à me tordre 
Pour entrer dans leurs silences 
J’ai maquillé mes absences 
En faux éclats de confiance 

Je me choisis, je me ramasse à la pelle 
À la rage, à la grâce 
Je suis femme, je suis feu 
Je me donne ce que j’attendais d’eux 

J’ai vidé mes larmes dans la boue dans la mer 
Hurlé sous la lune m’a rendue fier 
J’ai pris ma peine à bras le corps 
Et j’en ai fait un chant trésor 
Je me choisis, je me couronne 
Pas avec de l’or 
Mais avec mes cicatrices 
Je suis temple, je suis voix 



Je suis celle qui trace sa voie 
Je ne mendie plus d’être aimé 

Je suis la renaissance que j’ai décidé 
Je suis celle qui souffle pleine et entière 
À la force brute de sa lumière 

J’ai glissé sans lumière 
J’ai touché mes entrailles 
Et c’est là dans le noir 
Que j’ai repris bataille 
J’ai gratté la poussière 
J’ai léché mes plaies 
J’ai senti la honte 
J’ai tenu, j’ai saigné 
J’ai mordu dans la nuit 
Pour ne pas disparaitre 
J’ai serré mes points nus 
Jusqu’à faire trembler la terre 

Je me choisis, je me ramasse à la pelle 
À la rage, à la grâce 
Je suis femme, je suis feu 
Je me donne ce que j’attendais d’eux 

J’ai vidé mes larmes dans la boue dans la mer 
Hurlé sous la lune m’a rendue fière 
J’ai pris ma peine à bras le corps 
Et j’en ai fait un chant trésor 
Je me choisis, je me couronne 
Pas avec de l’or 
Mais avec mes cicatrices 
Je suis temple, je suis voix 
Je suis celle qui trace sa voie 
Je ne mendie plus d’être aimée 

Je suis la renaissance que j’ai décidé 
Je suis celle qui souffle pleine et entière 
À la force brute de sa lumière 

Et sous les ruines, il y avait encore moi 
Pas parfaite mais vivante 
Et c’était déjà ça 



J’ai levé les yeux même pleins de poussière 
Et dans le reflet j’ai vu une lumière 
Elle venait de loin mais elle venait de moi 
Et pour la première fois 
Je n’ai pas eu froid 

Je suis celle qui revient à soi 
Je suis celle qui revient à soi 
Je suis celle qui revient à soi 
Et cette fois je reste là 

Je me pose dans mes racines 
Je m’étends dans ma mémoire 
Je redeviens ma propre terre 
Mon feu, mon souffle, mon miroir 

JE PARDONNE - ZAZ 

Je pardonne pour oublier 
Je pardonne pour respirer 
Pour arrêter de remuer 
Les couteaux dans mes plaies 
Je pardonne pour faire de la place 
Pour laisser glisser les angoisses 
Et pour reconnaître l'enfant 
Que j'étais dans la glace 

Je pardonne contre toute attente 
Qu'il pleuve, qu'il neige, qu'il vente 
Pour échapper à l'emprise 
Des années sombres, des âmes grises 
J'pardonne au passé, au futur 
Pour les cris et pour les murmures 
Pour que ceux qui m'ont fait du mal 
Restent seuls avec leurs mains sales 

J'pardonne à tort et à raison 
L'amertume n'est pas ma maison 
La rage, mais pas la rancœur 
La colère, mais pas l'aigreur 
J'pardonne et je veux espérer 
Qu'on puisse aussi me pardonner 



Te perdono, me perdono 
Pero recuerdo todo 

Que l'on se soit foutu de moi 
Pour ma gueule, pour ma voix 
Pour mes risques et pour mes choix 
Bien sûr que ça reste là 
Mais je rassemble les miettes 
Et je pardonne à tue-tête 
Rien ne me hante, rien ne m'arrête 
Pas de rancune, aucune dette 
Et pour tout ce qu'on ne m'a pas dit 
Tous les "je t'aime", "tous les mercis" 
Qui sont restés au travers 
D'une gorge ou dans les airs 
Tout ce qu'on ne m'a pas donné 
Je suis allée le chercher 
Je pardonne à l'absence 
Au manque et au silence 
J'pardonne à tort et à raison 
L'amertume n'est pas ma maison 
La rage, mais pas la rancœur 
La colère, mais pas l'aigreur 
J'pardonne et je veux espérer 
Qu'on puisse aussi me pardonner 
Te perdono, me perdono 
Pero recuerdo todo 

J'pardonne à tort et à travers 
Pour éprouver la lumière 
Des jours qui naissent, des jours qui meurent 
Chaque étincelle, chaque lueur 

J'pardonne et je veux espérer 
Qu'on puisse aussi me pardonner 
Te perdono, me perdono 
Pero recuerdo todo 

Te perdono, me perdono 
Pero recuerdo todo 

AMÈNE-TOI CHEZ NOUS - Jacques Michel 
Si le cœur te fait mal, si tu ne sais plus rire 
Si tu ne sais plus être gai comme autrefois 



Si le cirque est parti, si tu n'as pu le suivre 
Amène-toi chez nous, je t'ouvrirai les bras 
Je n'ai rien d'un bouffon qui déclenche les rires 
Mais peut-être qu'à deux, nous trouverons la joie 

Si tu ne peux pas mordre dans la vie qui t'emporte 
Parce que c'est la vie qui te mord chaque jour 
Si tu ne peux répondre aux coups qu'elle te porte 
Amène-toi chez nous, je serai dans ma cour 
Je ne sais pas guérir, je ne sais pas me battre 
Mais peut-être qu'à quatre, nous trouverons le tour 
Viens 

N'oublie pas que ce sont les gouttes d'eau 
Qui alimentent le creux des ruisseaux 
Si les ruisseaux savent trouver la mer 
Peut-être trouverons-nous la lumière 

Si tu cherches à savoir le chemin qu'il faut suivre 
Si tu cherches à comprendre ce pourquoi tu t'en vas 

Si tu vois ton bateau voguer à la dérive 
Amène-toi chez nous, j'aurai du rhum pour toi 
Je ne suis pas marin, je vis loin de la rive 
Mais peut-être qu'à cent, nous trouverons la voix 

Si tu t'interroges sur le secret des choses 
Si devant l'inconnu, tu ne sais que penser 
Si l'on ne répond pas aux questions que tu poses 
Amène-toi chez nous, je saurai t'écouter 
La vérité m'échappe, je n'en sais pas grand-chose 
Mais peut-être qu'à mille, nous saurons la trouver 
Viens…viens… 

N'oublie pas que ce sont les gouttes d'eau 
Qui alimentent le creux des ruisseaux 
Si les ruisseaux savent trouver la mer 
Peut-être trouverons-nous la lumière 

SI JAMAIS J’OUBLIE - ZAZ 

Rappelle-moi le jour et l'année 
Rappelle-moi le temps qu'il faisait 
Et si j'ai oublié, 



Tu peux me secouer 
Et s'il me prend l'envie d'm'en aller 
Enferme-moi et jette la clé 
Aux piqûres de rappel 
Dis comment je m’appelle 

Si jamais j'oublie, les nuits que j'ai passées 
Les guitares et les cris 
Rappelle-moi qui je suis, pourquoi, je suis en vie 
Si jamais j'oublie les jambes à mon cou, 
Si un jour je fuis, 
Rappelle- moi qui je suis, ce que je m'étais promis 

Rappelle-moi mes rêves les plus fous 
Rappelle-moi ces larmes sur mes joues 
Et si j'ai oublié, combien j'aimais chanter 

Si jamais j'oublie, les nuits que j'ai passées 
Les guitares et les cris 
Rappelle-moi qui je suis, pourquoi je suis en vie 
Si jamais j'oublie les jambes à mon cou, 
Si un jour je fuis, 
Rappelle-moi qui je suis, ce que je m'étais promis 
Oh oh oh ooh 

Rappelle-moi qui je suis 
Si jamais j'oublie les jambes à mon cou, 
Si un jour je fuis, 
Rappelle-moi qui je suis, ce que je m'étais promis 
Si jamais j'oublie, les nuits que j'ai passées 
Les guitares et les cris 

Rappelle-moi qui je suis, pourquoi, je suis en vie 
Rappelle-moi le jour et l'année 

OIES SAUVAGES - Mes aïeux 

Elles arrivent au printemps 
Sur les ailes du vent 
Par les routes de l'air 



Drôle de géométrie 
C'est un fil qui les lie 
Dans leur vol angulaire 

Toutes unies à la chaîne 
Derrière l'oie capitaine 
Qui connaît le chemin 

Le nid originel 
La toundra les appelle 
Et guide leur instinct 

Tour à tour elles prendront 
La tête du peloton 
Le temps d'une gouvernance 

Jusqu'au bout de leurs forces 
Elles bomberont le torse 
Pour que le groupe avance 

Une fois épuisée 
La place sera cédée 
À un autre plus fort 

Et le chef volatile 
Prend la queue de la file 
Fier de tous ces efforts 

À chaque nouveau passage 
Des volées d'oies sauvages 
J'entends comme un appel 

Une voie qui me répète 
Que malgré les défaites 
On a encore nos ailes 

Quelle belle leçon 
Que ces oiseaux nous font 
Obstinés et fidèles 
Faudra qu'on se console 
Et qu'ensemble on s'envole 
Dans les draps bleus du ciel 

CONTREBANDE - Alexandre Poulin 
Entre ceux qui dorment debout  



Et ceux qui rêvent éveillés  
Des fois j’voudrais mettre bout à bout  
Tout c’que j’ai vu, c’que j’ai touché  

Entre mes rêves de superstar  
Et mon enfance en Super 8  
J’ai déjà vu des étoiles noires  
Qui veulent la fin du monde plus vite  

Penses-tu qu’on peut ensemble  
Faire de la lumière de contrebande ?  

Je veux croire en la beauté du monde  
Mais des fois j’ai peur pour ma fille 

Des fous, des méchants pis des monstres  
Qui existent pour vrai derrière la vitre  

C’est fou pareil, c’est pas disable  
De grandir dans un monde jetable  
J’veux pas lui dire comme j’ai la chienne  
Du noir dans la nature humaine  

Penses-tu qu’on peut ensemble  
Faire de la lumière de contrebande ?  
Penses-tu qu’on peut ensemble  
Faire que le noir trouve jamais sa chambre ?  

Je laisse aux humains les plus tristes  
Les discours sombres et pessimistes  
Je leur laisse les histoires de peur  
C’est faux que Terre vient de terreur  

Penses-tu qu’on peut ensemble  
Faire de la lumière de contrebande ?  
Penses-tu qu’on peut ensemble  
Faire plus de lumière que de cendre ?  

Si je me perds dans les heures sombres  
Cherchant mon souffle et mon élan  
Pourrais-tu retrouver mon ombre  
Et ma lumière en filaments ?  



Et si jamais tu perdais pied  
Je glisserai ma main dans la tienne  
J’te f’rai du feu pis du café  
J’veux croire en la nature humaine  

Penses-tu qu’on peut ensemble  
Faire de la lumière de contrebande ?  
Penses-tu qu’on peut ensemble 

Faire plus de lumière que de cendre ?  
Faire que le noir trouve jamais sa chambre ? 

LES YEUX DU COEUR - Gerry Boulet 

Encore une nuit blanche 
Passée sur les planches 
À tenter la romance 
Au bal des mal-aimés 
J'ai vu la solitude danser 
Avec un vieux rêve oublié 
Et puis sous le coup de minuit 
Ensemble, ils sont partis 

Aujourd'hui, je vois la vie 
Avec les yeux du coeur 
J'suis plus sensible à l'invisible 
À tout c'qu'il y a à l'intérieur 

Aujourd'hui, je vois la vie 
Avec les yeux du coeur 
Les yeux du coeur 

Ensemble, ils sont partis 
La fête a continué 
J'ai vu le soleil briller 
Au fond des coeurs blessés 
Il y a de l'espoir caché 
Dans les yeux des mal-aimés 
J'ai vu le soleil briller 
Et j'ai laissé mon coeur parler 

Aujourd'hui, je vois la vie 
Avec les yeux du coeur 



J'suis plus sensible à l'invisible 
À tout c'qu'il y a à l'intérieur 

Aujourd'hui, je vois la vie 
Avec les yeux du coeur 
Les yeux du coeur 

Aujourd'hui, je vois la vie 
Avec les yeux du coeur 
J'suis plus sensible à l'invisible 
À tout c'qu'il y a à l'intérieur 

Aujourd'hui, je vois la vie 
Avec les yeux du coeur 
Les yeux du coeur 

Aujourd'hui, je vois la vie 
Avec les yeux du coeur 
J'suis plus sensible à l'invisible 
À tout c'qu'il y a à l'intérieur 

Aujourd'hui, je vois la vie 
Avec les yeux du coeur 
Les yeux du coeur 

Aujourd'hui, je vois la vie 
Avec les yeux du coeur 
J'suis plus sensible à l'invisible 
À tout c'qu'il y a à l'intérieur 

Aujourd'hui, je vois la vie 
Avec les yeux du coeur 
Les yeux du coeur 

L’ESSENTIEL - Ginette Reno 
L'essentiel 
C'est d'être aimé 
Le reste importe peu, la seule vérité 
C'est compter pour quelqu'un 
quoi qu'il puisse arriver 
C'est entrer dans son coeur et n'en sortir jamais 
C'est recevoir autant qu'on aimerait donner 
Ne plus s'appartenir, en être rassuré 
C'est voir la joie de l'autre et fondre de bonheur 



Mériter sa confiance et devenir meilleur 

L'essentiel 
C'est d'être aimé 
Contrairement à tout ce qu'on peut raconter 
Ce n'est pas la fortune ou la célébrité 
Qui ne sont que du vent et ne font que passer 
Je crois que l'important est fait de petits riens 
Être attendu le soir et courir en chemin 
Un des plus beaux cadeaux que nous ait fait la vie 
C'est quand notre prénom à l'air d'un mot gentil 

L’essentiel,  
Jour après jour 
C'est le rire aux éclats d'un enfant qui accourt 
Et qui nous saute au coeur en guise de bonjour 
Que demander de plus 
Quand ses bras nous entourent 
Le reste importe peu, la seule vérité 
C'est compter pour quelqu'un quoi qu'il puisse arriver 
Être un jour exiler en pays étranger 
Et avoir, dans son coeur, quelqu'un à qui parler 
C'est inspirer à l'autre un sentiment si fort 
Qu'il pourrait nous survivre au-delà de la mort 
C'est d'être aimé, encore et toujours…Mon amour… 

SI DIEU EXISTE - Claude Dubois 
Personne 
Il n'y a plus personne 
Mon âme qui s’affole 
En prenant son envol 
Me laisse inanimé 

Personne 
J'ai besoin, j'ai personne 
Mon être dégringole 
Tous mes sens m’abandonnent 
Je n'sais pas si j'ai peur 
Je regarde d'en haut 
Le corps de mon esprit 
Nos visages à l’envers 
Tout petit, tout petit 



Si Dieu existe 
Et qu'il t’aime 
Comme tu aimes Les oiseaux 
Comme un fou, comme un ange 

Tu peux marcher 
Enfin sur les étoiles, aspiré 
Comme un fou, comme un ange 

Personne 
Il n'y a plus personne 
Mon âme qui s’affole 
En prenant son envol 
Me laisse inanimé 
Personne 
J'ai besoin, j'ai personne 
Mon être dégringole 
Tous mes sens m’abandonnent 
Je n'sais pas si j'ai peur 
Je regarde d'en haut 
Le corps de mon esprit 
Nos visages à l’envers 
Tout petit, tout petit 

Si Dieu existe 
Et qu'il t’aime 
Comme tu aimes Les oiseaux 
Comme un fou, comme un ange 

Tu peux marcher 
Enfin sur les étoiles, aspiré 
Comme un fou, comme un ange 

Personne…. 
Ommmmm 
Ommmmm 


